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D’un jour à l’autre

Ces pauvres
Américains
Le photographe liégeois Jim
Sumkay expose à La Havane, à
partir de ce vendredi, des
photos prises… aux Etats­Unis.
Même après la visite d’Obama
aux frères Castro, l’événement
n’est pas banal et ce n’est
d’ailleurs pas sans peine ni
réticences que l’autorisation a
été obtenue des autorités cu­
baines. Et pourtant, le projet,
mené avec le soutien financier
de LaurentMinguet, constitue,
nous dit le communiqué de
presse, “un contre­discours en
images sur le mythe de l’Améri­
que bling­bling et triomphante”,
la culture nord­américaine
apparaissant ici “dans ses as­
pects les moins glorieux”. L’ami
Jim et son richemécène auront
sans doute plus de facilités à
organiser chez l’Oncle Sam une
expo sur Cuba, samendicité, sa
prostitution et ses Dames en
blanc qui réclament la libéra­
tion des prisonniers politiques.
P.V.

Assises
Accusé de l’assassinat de
son épouse
Après la constitution du jury
mercredi, les débats au fond
débuteront lundi devant la cour
d’assises de Liège afin de juger Aimé
Nyirindekwe, un Liégeois de 36 ans
accusé de l’assassinat de son
épouse. Diane Uwacu Mirimo, âgée
de 30 ans, avait été tuée la nuit du
29 au 30 avril 2013. L’accusé avait
simulé un enlèvement avec demande
de rançon. Le corps de Diane Uwacu
Mirimo avait été retrouvé dans une
voiture précipitée dans la Meuse.
L’enquête a permis de confondre
Aimé Nyirindekwe, notamment à
l’aide du GSM avec lequel il avait
demandé la rançon. (Belga)

Criminalité
Diminution dans la zone
de Police Vesdre
Selon les chiffres de la criminalité
établis par la zone de police Vesdre
pour l’année 2015, une nette
diminution du nombre de délits est à
constater, sauf dans le domaine des
stupéfiants. On parle d’une
“évolution historique”. Aussi bien les
vols, les atteintes aux personnes ou
encore les dégradations sont en
nette baisse. En 2015, on a constaté
2186 faits de vol, soit une
diminution de 16,4 % par rapport à
2014 et 33,1 % depuis 2010. Les
atteintes aux personnes sont en
recul de 11,3 %, les dégradations de
21,6 % et les cambriolages dans les
habitations de 8%. (Belga)

En bref

Un plan pour les autistes
Handicaps Il est en préparation
à la Communauté et à la Région.
Les manques sont criants…

M a fille a besoin d’aide, une aide que
nous ne pouvons pas lui offrir !
Souvent, je vois cette souffrance

dans ses yeux, ses larmes de frustration et
de tristesse d’être prisonnière d’elle­
même”. Cette mère d’une petite fille
autiste de cinq ans ne s’est pas résignée :
“Comme de nombreux parents, j’ai décidé
que jamais je ne baisserai les bras : j’ai créé
une ASBL et je mendie des fonds, j’essaie de
récolter des vieux vêtements pour les ven­
dre lors de brocantes…”
Ce sont des témoignages tels que ce­

lui­là qui ont conduit Virginie Defrang,
députéMR au Parlement deWallonie, à
prendre à cœur la cause des enfants et
aussi des adultes atteints de ce trouble
d’origine neurobiologique, affectant le
cerveau et plus particulièrement les ca­
pacités de communication et de relation
sociale (selon les critères de l’OMS). De­
puis un an, la parlementaire a inter­
pellé… seize fois sur le sujet. Avec
d’autres, elle a déposé en octobre der­
nier une proposition de résolution.

Des classes oui, mais…
Les ministres concernés l’assurent: ils

ne sont pas inactifs. Un “plan autisme”
est en préparation depuis un an et demi
aux cabinets CDH de Joëlle Milquet, à
présent Marie­Martine Schyns (Educa­
tion), et deMaximePrévot (Santé). Il de­
vrait être présenté dans une quinzaine
de jours. Les besoins auxquels il devra
répondre sont criants.
Ainsi en matière de classes à pédago­

gie adaptée. L’association de parents

Apepa relève en province de Liège dix
écoles fondamentales et sept secondai­
res qui offrent cette possibilité, alors
qu’un enfant sur cent naît autiste. Para­
doxe: ces classes ne sont pas complètes.
“Certains parents n’y vont pas parce que
l’école a mauvaise réputation, ou parce
que les professeurs ne sont
pas formés, ou parce que
l’établissement est loin du
domicile”, observe Virgi­
nie Defrang, pour qui il
s’impose d’intégrer la di­
mension autiste dans la
formation des profes­
sionnels et d’organiser
davantage de classes in­
clusives avec binômes enseignants­pé­
dagogues, ces derniers se chargeant des
élèves autistes. Evidemment, il y faudra
desmoyens. “Mais la prise en charge d’un

enfantmaintenant, c’est une chargemoin­
dre dans l’avenir”.

L’éclatement des compétences
D’autres mesures ne demanderaient

quant à elles pas de budgets considéra­
bles, comme d’organiser un dépistage
plus précoce, en vued’unmeilleur suivi,
et de sensibiliser les parents dès la nais­
sance. Un seul centre de référence Inami
liégeois, c’est peu… Mais les familles
concernées ont aussi un grand besoin
de structures d’accueil qui, le temps
d’une journée ou plus, leur offrent un
peu de répit. “C’est le cas pour le Ballon
d’Oxygène à Neupré, qui organise des
cours d’équitation, indiquenotre interlo­
cutrice. Certains enfants autistes ont une
sensibilité par rapport au cheval que
d’autres n’auront pas”.
Beaucoup d’associations ont vu le jour

comme les Bulles des autistes, Autisme
Liège, Artistes et moi ou encore le
Créahm dont les ateliers artistiques
s’ouvrent de plus en plus aux autistes.
Mais ces activités ont un coût. “Les asso­
ciations n’ont pas de subsides. Alors, elles
organisent des soupers ou vendent des
pasticci”. Quant aux structures d’héber­
gement pour adultes, “il y a des aides,
mais le problème est la place”.

Faut­il ajouter que le
fédéralisme à la belge
n’arrange rien ? “J’ai vu
des parents à bout, surtout
quand on leur répond que
c’est le fédéral pour ceci, le
régional pour cela…”, dé­
plore l’élue. C’est assez
dire si le plan Prévot­
Schyns est attendu, tout

commeune sortie du bois sur le sujet de
laministre nationale de la SantéMaggie
De Block.

Paul Vaute

Trop
de “classes
adaptées”…
ne le sont pas
vraiment.

Virginie Defrang a pris la cause à cœur.
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Oufti, c’est ce soir

I l a la forme d’un cube
de dix centimètres de
côté, ce qui en dit

long sur l’ampleur du tra­
vail de miniaturisation
qu’il a exigé. Après huit
années de travaux menés
essentiellement par des
étudiants de l’Université
de Liège et de Hautes Eco­
les liégeoises, le chemin
qui conduisait à la rampe
de lancement est accom­
pli pour l’Orbital Utility
For Telecommunication
Innovations, mieux
connu sous son acronyme
très liégeois Oufty (LLB­
Gazette, 26/11/2013).
C’est ce vendredi en ef­

fet, à 23 h. 02 heure belge,
qu’aura lieu depuis le
Centre spatial guyanais
(Kourou) le lancement de

la fusée Soyouz VS14 con­
tenant le premier nano­
satellite belge, dont la
mission principale, pré­
cise un communiqué de
l’ULg, sera “de mettre pour
la première fois en orbite
un relais pour les radioa­
mateurs utilisant le sys­
tème de télécommunication
numérique D­Star”. Oufti
devrait rester environ
deux ans sur une orbite
entre 450 et 660 km.
La fusée embarquera un

autre équipement à ac­
cent belge, le satellite Sen­
tinel 1 B d’observation de
la Terre, dans le cadre du
programme européen
Copernicus, dont le radar
a bénéficié de l’expertise
duCentre spatial de Liège.

P.V.


